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Le volcanisme du Hegau (Sud du Bade-Wurtemberg).
Visite des villes de Rottweil et Stein-am-Rhein.

Guide : Patrice PAUL

L’excursion, favorisée par une grande luminosité du ciel et la douceur de la
température, conduit les philomathes, après la traversée de la Forêt-Noire encore
très verdoyante, vers les vastes horizons des plateaux du Muschelkalk (calcaire
coquillier), entaillés par les gorges du Neckar à l’aval de Rottweil et la vaste
dépression de la Barr, drainée par le Danube. Puis, après avoir franchi le relief du
Jura Souabe (Schwäbische Alb), la descente sur le Hegau, région ponctuée ça et là
de pitons volcaniques insolites, offre de larges échappées vers le lac de Constance
et les Alpes suisses et autrichiennes, que l’on distingue au loin.

Un petit détour par Rottweil s’imposait pour avoir un aperçu de cette ville
médiévale remarquable, établie sur un éperon dominant un méandre encaissé du
haut Neckar. La montée dans la Hauptstrasse piétonnière est particulièrement
pittoresque avec ses vieilles façades présentant de beaux oriels et de nombreuses
enseignes forgées, tandis que les toitures à pignon surplombent les treuils des
greniers qui font saillie sur la rue. Des tours du Moyen Age et plusieurs églises
anciennes agrémentent la promenade, ainsi que la belle vue sur la vallée profonde
du Neckar.

Le second arrêt est consacré au volcanisme du Hegau, petite région située au
sud-est de l’escarpement du Jura Souabe, qui s’incline progressivement jusqu’aux
confins occidentaux du lac de Constance. Les couches du calcaire jurassique
plongent sous une accumulation de sédiments tertiaires, provenant de l’érosion
alpine et surmontés par une couverture très irrégulière de dépôts de moraines
glaciaires quaternaires et d’eaux de fonte des rivières après le retrait des glaciers.
Les formations volcaniques sont apparues au miocène et au pliocène, plus
précisément entre –14,6 et –7 millions d’années. Les formes de relief escarpées
formées de basalte, tuf ou phonolithe, résultent de remplissage de cheminées
d’anciens volcans, qui ont été partiellement dégagées par l’érosion ultérieure des
matériaux glaciaires ou fluvio-glaciaires. Le car nous conduit à mi-pente au
Hohentwiel, piton volcanique imposant (686 m), dominant la dépression de Singen et
couronné par les ruines d’une ancienne forteresse. La montagne est constituée
essentiellement de phonolithe, roche massive, grise ou verdâtre, qui résonne
lorsqu’on la frappe (comme au Mont Gerbier-des-Joncs près de la source de la
Loire). La montée à pied dans la forêt mène à l’entrée de la citadelle d’où l’on a une
belle vue sur le relief et le vaste paysage jusqu’à l’Untersee, extrémité ouest du lac
de Constance et la chaîne des Alpes. Ce site bien ensoleillé sert de cadre au pique-
nique, alors que d’autres ont préféré déjeuner dans un restaurant, également doté
d’une fort belle vue panoramique.

Après avoir perdu près d’une demi-heure en palabres pour payer une taxe,
droit de péage nécessaire pour permettre au car de franchir la frontière (la Suisse ne
faisant pas partie de l’Union européenne), le groupe atteint Stein-am-Rhein, petite
ville médiévale ravissante, établie au milieu des vignes à proximité du déversoir de



l’Untersee. L’endroit comporte de nombreuses maisons en colombage, des oriels et
des façades entièrement peintes, une belle promenade qui longe les bords du Rhin.
La route fermée en réfection ne nous permet pas d’accéder au château de
Hohenklingen, qui domine la ville de près de 200 mètres.

Une petite route bucolique, qui assure de belles échappées sur différents
pointements volcaniques, nous conduit à Engen, dernière étape de la journée. C’est
une petite ville qui a connu une histoire mouvementée au Moyen Age et à l’époque
moderne. L’ensemble de la vieille ville, rénovée à partir de 1975, offre quelques rues
pittoresques. Le retour s’effectue en contournant Villingen, et les paysages
pittoresques et valonnés de la vallée de la Gutach sont parcourus à la tombée de la
nuit.


